
NOTE SUR LES AUTEURS

Denis B
Ancien élève de l’École normale supérieure, professeur de littérature française 
à l’Institut universitaire de formation des maîtres de l’université d’Orléans, a 
consacré sa thèse de doctorat à la poésie épique de la Renaissance (La Franciade 
sur le métier : Ronsard et la pratique du poème héroïque, Genève, Droz, 2001) et 
co-édité Les Essais de Montaigne, au Livre de Poche, sous la direction de Jean 
Céard. Il vient de terminer, en collaboration, une nouvelle édition critique de 
La Sepmaine de Du Bartas (Paris, Classiques Garnier, 3 vol., 2012) et travaille 
également sur les rapports entre droit et littérature au sein de l’équipe JusLittera, 
pour l’Agence Nationale de la Recherche.

Ioana B
Professeur ordinaire de littérature roumaine à l’université « Babeş-Bolyai » de 
Cluj-Napoca (Roumanie). Domaines d’intérêt : littérature roumaine des e et 
e siècles, histoire des idées littéraires européennes, théorie littéraire d’expression 
française. Dernier volume publié : Sensuri ale perfecţiunii. Literatura cu formă fixă ca 
încercare asupra limitelor limbajului (Sens de la perfection. La littérature à contrainte 
comme essai sur les limites du langage, Cluj-Napoca, 2006 ; prix du meilleur livre 
en théorie littéraire de 2006, attribué par l’Association de Littérature Générale 
et Comparée de Roumanie ; prix « Marian Papahagi » de l’Institut Culturel Ita-
lien de Bucarest, 2009). Essayiste et traductrice, elle dirige la collection « Mare 
helveticum » aux Éditions Limes de Cluj-Napoca ; responsable de nombreux 
projets académiques internationaux d’enseignement et recherche (notamment :  
Cronologia multimediale della letteratura rumena, Universita di Firenze, www.
unifi.it/letrum, 2005-2007), elle est membre des conseils scientifiques de publi-
cations universitaires, ainsi que directrice d’un programme de DEA en littérature 
roumaine. Professeur invité auprès des universités de Florence et Rome (Italie),  
Genève, Fribourg, St. Gallen, Zurich (Suisse).
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NOTE SUR LES AUTEURS366

Nathalie D
Maitre de conférences à l’université de Cergy-Pontoise/IUFM. Ses recherches 
concernent la didactique du français, et notamment l’enseignement de la litté-
rature. Ses travaux portent en particulier sur la scolarisation des genres littéraires 
et des corpus littéraires, et plus largement sur la question de la discipline scolaire 
et des objets scolaires et/ou disciplinaires, y compris dans une perspective histo-
rique. Parmi ses publications récentes : « Construction d’un corpus scolaire : les 
“extraits” de Balzac dans les manuels scolaires (1880-2007) », dans B. Louichon 
et A. Rouxel (dir.), Du corpus scolaire à la bibliothèque intérieure, PUR, 2010 ; 
avec Béatrice Mabilon-Bonfils, « La dissertation : déclinaisons disciplinaires d’un 
objet scolaire », Recherches en Didactique, Activités disciplinaires dans le secondaire,  
Villeneuve d’Ascq, REDLCT, 2012 ; « Quels classiques scolaires pour l’autobio-
graphie ? Recatégorisation, classicisation et sélection de “morceaux choisis” », dans 
I. de Peretti et B. Ferrier (dir.), Enseigner les « classiques » aujourd’hui, Bruxelles, 
Peter Lang, 2012.

Françoise D
Maître de conférences en Lettres à l’université de Poitiers depuis 2001, membre de 
l’équipe de recherches Forell de Poitiers, et membre associé à l’équipe du CLAM-
Éclat (Paris 7). Ses travaux concernent le monologue dramatique (L’Art de parler 
pour ne rien dire. Le monologue fumiste fin de siècle, PUR, coll. « Interférences », 
2005 ; Anthologie de monologues fumistes, PUR, coll. « Textes rares », 2006 ; avec 
Christophe Triau, Monologuer, pratiques du discours solitaire au théâtre, La Licorne 
n° 85, PUR, 2009 ; avec Françoise Heulot-Petit, Le Monologue contre le drame ?, 
Rennes, PUR, coll. « Interférences », 2011) et le théâtre de Claudel (avec Laure 
Allard, Tête d’Or de Paul Claudel, Paris, Atlande, 2005). Elle s’intéresse au théâtre 
du e siècle (avec Anne-Cécile Guilbard, Beckett, le mot en espace, La Licorne 
n° 91, PUR, 2010) – dramaturgie, esthétique et théorie. Elle prépare un volume 
collectif sur la question de la voix dans la culture et les arts, en a dirigé un autre 
sur l’esthétique de l’œuvre de Jean-Luc Lagarce, et travaille à une histoire raison-
née du théâtre du e siècle pour les éditions Champion (à paraître en 2013). 
Elle a également publié des articles sur les champs désignés. Elle mène conjointe-
ment une activité suivie de dramaturge et d’assistante à la mise en scène auprès de 
Philippe Vallepin, dans l’association D’Un �éâtre L’Autre.
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NOTE SUR LES AUTEURS 367

Patricia G
Maître de conférences à l’université de Poitiers. Membre du Groupe de Recherches 
Forell B 2 (université de Poitiers), membre de la SATOR. A soutenu une thèse sur 
Littérature et Utopie en France sous le règne de Louis XIV. A participé à des ouvrages 
collectifs comme le Dictionnaire du Grand Siècle, le Dictionnaire des Œuvres litté-
raires de Langue française ou le Dictionnaire analytique des toponymes imaginaires 
dans la prose narrative de langue française (1605 – 1711) et collaboré à des revues 
comme La Licorne ou French Literature Series. S’intéresse plus particulièrement à 
la prose romanesque du e siècle et, au e siècle, à l’œuvre de Pascal Quignard. 
Communications et articles récents : « Les extravagances du bon sens : questions 
sur la fin d’un genre dans Le Roman bourgeois de Furetière », in Hors normes, 
pratiques et enjeux des représentations de l’irrégularité, dir. F. Poulet, A-C Michel, 
E. Montel et V. Feuillebois, La Licorne n° 99, PUR, 2012 ; « Derniers états de la 
voix chez Pascal Quignard : Villa Amalia, Boutès, La Barque silencieuse », jour-
née d’études « Les transports de la voix », dir. F. Dubor, à paraître ; « L’âne et la 
jument : à propos des Petits Traités de Pascal Quignard », communication, 8 mars 
2012, séminaire du ForellB2 sur l’essai.

Henry G
Professeur de littérature espagnole à l’université de Paris Est Marne-la-Vallée 
(LISAA EA-4120) et spécialiste de poésie espagnole contemporaine. Il a fait sa 
thèse sur la poésie de Federico García Lorca sous la direction de Claude Esteban. 
Sans abandonner l’étude de la poésie lorquienne, il a consacré l’essentiel de ses 
recherches à l’œuvre poétique de Jaime Siles, sur laquelle il a écrit un ouvrage, 
Langage, ontologie et esthétique dans la poésie de Jaime Siles (1969-1999), à paraître 
aux éditions de l’ENS Lyon (Coll. Signes). Il a publié la traduction d’Hymnes 
tardifs de Jaime Siles (Circé, 2003) ainsi que celles de plusieurs poèmes silésiens, 
parues dans diverses revues. En décembre 2011, il a organisé, avec le LISAA de 
l’université de Paris Est, un colloque international, intitulé « Le visible et l’invi-
sible dans le monde hispanique et hispano-américain ». Enfin, il a également écrit 
sur l’œuvre poétique de Claude Esteban, « Lecture d’Au matin, les sonnets pos-
thumes de Claude Esteban » (communication encore inédite) et « Hopper/ Este-
ban : la tentation du romanesque » à l’occasion du colloque de Paris-4 Sorbonne, 
« Le travail du visible, Claude Esteban et les arts plastiques », en mars 2011, (à 
paraître aux Éditions Hermann).
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NOTE SUR LES AUTEURS368

Jean-Philippe G
Maître de conférences de langue et littérature grecques à l’université de Poitiers. 
Spécialiste des romans antiques, auxquels il a consacré sa thèse et de nombreux ar-
ticles, et dont il prépare, en collaboration, une nouvelle traduction (à paraître aux 
Belles Lettres). Ses recherches actuelles portent sur Lucien, Philostrate (« Images 
of the Reader in the Life of Apollonius » in M. Paschalis et al. (edd.), Readers and 
Writers in the Ancient Novel, Barkhuis, 2009 ; « Magie et sophistique dans la Vie 
d’Apollonios de Tyane » dans S. Dubel et al. (edd.), Mélanges Suzanne Saïd, Presses 
de Paris-Ouest, 2011), et sur les catégories poétiques de la Seconde Sophistique, 
avec l’édition prochaine d’un volume intitulé Penser la prose dans le monde gréco-
romain. S’intéressant à la critique littéraire antique en général, il travaille aussi, 
avec une équipe de chercheurs poitevins et tourangeaux, à un ouvrage de synthèse 
sur les métaphores dans le discours métapoétique ancien.

Madeleine G
Ancienne élève de l’École normale supérieure, Madeleine Guy est actuellement 
doctorante en littérature française à l’université de Poitiers. Elle prépare une thèse 
intitulée : « Jules Laforgue et la Bibliothèque de son temps ». À partir d’une étude 
précise de l’origine et de la nature des apports intertextuels intégrés à son œuvre, 
il s’agit de montrer comment la réécriture de textes exogènes fonctionne comme 
principe de création pour cet auteur et lui permet de construire au cœur même 
de ses poèmes et nouvelles, la représentation d’une Bibliothèque « imaginaire ».

Romain J
Maître de conférences en Études théâtrales à l’université de Poitiers et membre 
de l’EA 3 816 FoReLL. Il est l’auteur de la monographie, Le �éâtre baroque 
allemand et français. Le droit dans la littérature (Garnier, 2010) et coauteur de 
l’anthologie commentée, Le �éâtre français du XVIIe siècle (L’avant-scène théâtre, 
2009). Ses recherches portent notamment sur le théâtre pré- et postdramatique 
ainsi que sur l’institution théâtrale dans l’Allemagne des Lumières et l’œuvre de 
Roland Barthes.

Isabelle J
Maître de Conférences en langue et littérature latines à l’université de Poitiers 
(EA 3816 Forell, axe B2 « poétique des genres »). A publié une thèse intitulée 
Jeux de genre dans les Métamorphoses d’Ovide, Peeters, Louvain-Paris-Sterling, 
BEC 2001 et plusieurs articles sur l’œuvre ovidienne, confrontée à divers points 
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NOTE SUR LES AUTEURS 369

de théorie littéraire (parodie, intertextualité, écriture épistolaire), en particulier 
sur les Héroïdes. A édité également la traduction d’un traité latin du e siècle,  
Origines Russicae, de G.S. Bayer, mars 2004, Specimina Slavica Tolosana IX. 
Ses travaux actuels portent sur le traitement romain des monstres de la mytholo-
gie dans la poésie impériale (Monstres et merveilles, Créatures prodigieuses de l’Anti-
quité, Les Belles Lettres, coll. Les Signets, 2009).

Liliane L
Professeur émerite de littérature britannique à l’université de Poitiers. Son champ 
de recherche est la littérature britannique contemporaine et les rapports texte/
image. Elle a publié cinq ouvrages sur les rapports entre texte et image : L’Œil du 
texte (Toulouse, PUM, 1998), �e Picture of Dorian Gray, Le double miroir de l’art 
(Ellipses, 2000), Texte/image, images à lire et textes à voir (Rennes, PUR, 2002). 
Le Tiers pictural pour une critique intermédiale, PUR, 2010 ; Poetics of the Icono-
text, Translation by Laurence Petit, edited by Karen Jacobs, Ashgate juillet 2011. 
Elle a également dirigé plusieurs recueils d’essais sur le même sujet dont : Word/
image, EJES, ŠLike Painting, La licorne et aux PUR, Rennes 2 les Actes du col-
loque de Cerisy : Texte/image nouveaux problèmes avec Henri Scepi, Actes du col-
loque de Cerisy Littérature et photographie avec Jean Pierre Montier, Philippe Ortel 
et Danièle Méhaut, PUR, Intermedial Arts, with Leena Eilitta and Sabine Kim, 
Cambridge Scholars Press.

Pierre M
Professeur de littérature française de la Renaissance à l’université de Poitiers, 
membre du groupe de recherches Forell (B2-Hypogée), spécialiste de la poésie du 
e siècle (il a donné, en collaboration avec Ch. de Buzon, une édition des Amours 
de Ronsard assortie des Commentaires de Muret, Paris, Didier Erudition, 1999 ; un 
commentaire aux Odes de Ronsard (Paris, Atlande, 2001) ; une édition des Larmes 
funebres de Christofle du Pré, Genève, Droz, 2004). Auteur d’une thèse sur la 
Delie de Maurice Scève, son autre domaine de prédilection est celui des devises 
et des emblèmes : il a publié chez Atlande une édition scientifique d’emblèmes de 
la Contre-Réforme, les Linguae vitia et remedia d’Antoine de Bourgogne (1652, 
deuxième éd.) et en juillet 2013 fait paraître aux Presses Universitaires François-
Rabelais de Tours une édition commentée des Emblemes nouveaux d’Andreas 
Friedrich, recueil d’emblèmes luthérien.
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NOTE SUR LES AUTEURS370

Denis M
Professeur à l’université de Poitiers où il enseigne la littérature comparée et le 
cinéma. Ses recherches portent sur la littérature fantastique, à laquelle il a consa-
cré sa thèse publiée sous le titre L’Écriture de l’excès : poétique de la terreur et fiction 
fantastique (Champion, 1999), ainsi qu’au roman policier et au genre du thriller 
et du film d’épouvante. Il a notamment publié Les Écrans meurtriers. Essais sur 
les scènes spéculaires du thriller (Éditions du CEFAL, 2001) et Textes fantômes. 
Fantastique et autoréférence (Kimé, 2001) et dirigé les volumes Dramaxes : de la 
fiction fantastique, policière et d’aventure (avec Luc Ruiz, Ens-Éditions, 1995) et 
Sherlock Holmes et le signe de la fiction (Ens-Éditions, 1999).

Steve M
Professeur de Littérature française et membre du CELLAM à l’université 
Rennes 2. Il est spécialiste du e siècle et plus particulièrement de Baudelaire 
(Le Dernier Baudelaire, Champion, 2003), Rimbaud (notamment Stratégies de 
Rimbaud, Champion, 2004 et Rimbaud et la Commune, Éditions Classiques 
Garnier, 2010 ; il a édité à cette date trois volumes des Œuvres complètes chez 
Champion) et Verlaine (Marges du premier Verlaine, Champion, 2003 ; il a don-
né des éditions de Romances sans paroles et de Poëmes saturniens, Champion, 
2003 et 2008 respectivement, et Hombres, H&O, 2005). Il prépare actuelle-
ment des livres consacrés à Louis Bertrand et à Flaubert.

Yoshikazu N
Professeur à l’université de Tokyo, spécialiste de Rimbaud à qui il a consa-
cré sa thèse publiée chez José Corti en 1987, Combat spirituel ou immense 
dérision ? – Essai d’analyse textuelle d’Une saison en enfer, et deux monogra-
phies en japonais. Collaborateur de revues françaises comme Parade sauvage, 
L’Année Baudelaire ou Critique, il a aussi une œuvre importante de traducteur :  
Rimbaud (Illuminations), Le Clézio, Georges Bataille, Roland Barthes,  
Antoine Compagnon…

Alina Iuliana N
Docteur ès Littératures de l’université de Poitiers. Elle a soutenu en dé-
cembre 2012 une thèse intitulée « L’institutionnalisation d’Émile Zola dans les 
manuels scolaires de lycée au e siècle. Étude de réception ». Dans ses premiers 
travaux de recherche à l’université de Savoie, elle s’est intéressée autant à la ques-
tion du style chez Zola à travers une étude sur la « langue verte » dans L’Assommoir 
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NOTE SUR LES AUTEURS 371

qu’au système des personnages. Son mémoire de master 2 portait ainsi sur les 
ménages à trois dans �érèse Raquin, L’Assommoir et La Bête humaine. Lors de sa 
recherche doctorale à l’université de Poitiers, elle a profilé ses études sur l’univers 
romanesque zolien plus spécialement sur sa réception scolaire, menant de front 
plusieurs perspectives d’analyse : histoire de la littérature, poétique romanesque et 
critique littéraire, histoire de l’enseignement et didactique de la littérature. Dans 
le cadre de ses communications et articles publiés, suite à des Congrès Internatio-
naux, notamment « Le siècle du roman naturaliste » (2011, université de Coimbra, 
Portugal), Alina Iuliana Nastase a proposé des nouvelles réflexions sur « les fron-
tières de la fiction naturaliste » chez Zola, sur la notion du naturalisme zolien 
comme « hors-genre », sur les métamorphoses structurelles et sémantiques du ro-
man Germinal, ou encore sur Zola – sujet d’écriture d’invention dans les manuels 
scolaires, nouvelle étape dans l’institutionnalisation de l’écrivain au e siècle. 
Elle a été par ailleurs coorganisatrice d’une Journée d’Études doctorales à l’univer-
sité de Poitiers en 2012, réunissant les chercheurs autour de la notion du travail 
du texte. L’intervention d’Alina Iuliana Nastase s’intéressait de près à la réception 
du texte zolien à « l’école du regard » par le biais des manuels polyphoniques et 
d’un corpus littéraire hybride articulant à la fois texte, image et son.

Jacqueline N-R
A enseigné la littérature française à L’Institut français d’Athènes. Ses travaux 
portent essentiellement sur Pierre Loti, auquel elle a consacré sa thèse de doctorat 
(L’Autofiction dans les récits du cycle truc de P. Loti, ANR Lille, Presses du Septen-
trion, 2009). Elle a également procuré une édition critique des Désenchantées 
(PUR, coll. « Textes rares », 2010). Elle travaille actuellement à une édition des 
Fleurs d’ennui.

Marie P
Maître de Conférences en Littérature française à l’université de Poitiers, est spécia-
liste du roman du e siècle et a travaillé en particulier sur Stendhal. Elle a publié 
notamment Stendhal stratège (Genève, Droz, 2007) et une édition du Rouge et le 
Noir (Garnier-Flammarion, 2013). Elle mène actuellement des recherches sur les 
genres en prose du début du e siècle (roman, essai, littérature panoramique).

Jean-Noël P
Professeur de Littérature française du e siècle à l’université de Toulouse-Le 
Mirail. Ses travaux portent notamment sur les correspondances, le théâtre tra-
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NOTE SUR LES AUTEURS372

gique, la poésie (fables en vers, grande lyrique, poésie religieuse), l’enseignement 
de la rhétorique et de la littérature entre 1680 et 1820. Responsable de publica-
tion des Cahiers Roucher-André Chénier, il donne aussi des feuilletons annuels aux 
Cahiers Voltaire et à Orages, littérature et culture. Auteur de plus de trois cents ar-
ticles et communications depuis 1976, il a par ailleurs dirigé de nombreux col-
lectifs et publié une vingtaine de volumes (études, éditions, anthologies), dont le 
plus récent, Lyres, harpes et cithares (Les Presses littéraires, 2011) est consacré aux 
paraphrases en vers des psaumes entre 1690 et 1820.

Françoise P
Ancienne élève de l’ENS de Lyon, agrégée de lettres modernes, Françoise Poulet 
vient de soutenir, en novembre 2012, une thèse de littérature française portant 
sur les représentations de l’extravagance dans le théâtre et le roman du e siècle 
(1623-1666), sous la direction de Dominique Moncond’huy, professeur à l’uni-
versité de Poitiers. Ses recherches, qui s’inscrivent dans le cadre des analyses que 
l’équipe FoReLL B2 consacre aux genres littéraires et au théâtre, portent no-
tamment sur les pièces de Beys, Desmarets de Saint-Sorlin, Rotrou et Corneille, 
mais aussi sur les histoires comiques de Du Verdier, Sorel, Claireville, Scarron et  
Furetière. Elle est actuellement boursière de la Fondation �iers.

Laetitia P
Maîtresse de conférences en didactique de la littérature sur le site IUFM de la 
Charente – Master Education et Formation option premier degr –, membre 
du laboratoire FORELL B2 (université de Poitiers). Ses recherches portent sur 
les processus de légitimation de la littérature dans l’institution scolaire – à tra-
vers la réception des auteurs du e siècle dans les programmes et les manuels 
aux e et e siècles et à travers la réception de l’outil numérique en cour de 
français et sur la notion de patrimoine scolaire. Parmi ses publications récentes fi-
gurent : « L’enseignement de Voltaire au lycée, 1800-2000 », Cahiers Voltaire n° 9,  
Voltaire à l’Ecole, Ferney-Voltaire, Centre international d’étude du e siècle, 
octobre 2010 ; « Montesquieu à l’école, une étrange histoire », Conférence en 
ligne, UOH, Lire Montesquieu : les enjeux d’une édition – École normale supé-
rieure lettres et sciences humaines, décembre 2010 ; http://lire-montesquieu.
ens-lyon.fr, « L’enseignement de la littérature : injonction paradoxale ou injonc-
tion contradictoire », Lecture littéraire n° 11, La non-lecture, université de Reims, 
mars 2011, « Pour une didactique de l’histoire littéraire : éléments de réflexion, 
pistes d’exploitation autour de la notion de Tolérance au XVIIIe siècle dans une classe 
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de première », Enseigner les classiques aujourd’hui Approches critiques et didactiques, 
Bruxelles, Peter Lang, collection �éocrit, 2012. ; « Regard fasciné, œil ouvert 
Approche comparative des versions numérique et papier d’un album de littéra-
ture jeunesse pour le cycle 3 » écrit avec Emilie Paradossi, Pierre Truchot, Olivier 
Rampnoux, Documents numériques, Hermes-Lavoisier, 2013.

Daniel S
Professeur de littérature française des e et e siècles à l’université de Neuchâtel. 
Il est l’auteur de plusieurs essais : Le Récit excentrique (José Corti, 1987), La Paro-
die (Hachette, 1994), Stendhal et l’empire du récit (SEDES, 2002), La Relation 
parodique (José Corti, 2007) et Fantômes, esprits et autres morts vivants (José Corti, 
2011). Il a également dirigé quelques ouvrages collectifs sur Stendhal. Il publie 
en outre des romans, sous un pseudonyme soigneusement gardé secret (dernier 
roman paru : Le Copiste aux eaux, Genève, Metropolis, 2012).

Alix T-M
PRAG au département de lettres de l’université de Poitiers. Elle travaille depuis 
longtemps sur La Nouvelle Revue Française et s’intéresse plus particulièrement à 
la représentation de l’écrivain au sein de ce milieu littéraire, au champ éditorial 
des revues, et aux formes de la critique et à l’écriture épistolaire dans la première 
moitié du e siècle. Elle a préfacé la réédition des Études de Jacques Rivière dans 
la collection des Cahiers de la NRF (Gallimard) et publié divers articles liés à son 
domaine de recherche.
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